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Samedi 28 Février 1891. 
B u r e a u x : R u e N e u v e , 19 
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Un an : Six mois : 
Suisse 6 fr. 3 fr. 
Union postale . 12 » 6 » 
On s'abonne à tous les bureaux de poste Paraissant le mercredi et le samedi, à Bienne 
ANNONCES 
Provenant de la Suisse . . 20 et. la ligne 
de l'étranger. . 25 » » 
Minimum d'une annonce 50 centimes 
Les annonces se paient d'avance 
Orgnne de la Société Intercantonale des industr ies du J u r a , des Chambres de commerce, des Bureaux de contrôle 
et des Syndicats industriels. 
L'assemblée du 26 c o u r a n t 
DÉCISIONS PRINCIPALES 
l . c Ii; r i f a c t u e l e s t m a i n c n u 
l i e s c o n d i t i o n s d e p a i e m e n t , 
r é c h c l l e d e l ' e s c o m p t e , l e s 
d é l a i s d e p a i e m e n t , l e s y s t è m e 
d e p a i e m e n t , l a l i m i t e d e t o l é -
r a n c e p o u r l e s é c h é a n c e s , a c -
t u e l l e m e n t e u v i g u e u r , s o n t 
m a i n t e n u s . 
l i a p r i m e p r o g r e s s i v e a c -
t u e l l e a é t é r e m a n i é e d a n s u n 
s e n s a v a n t a g e u x p o u r l e s p r e -
n e u r s d e p e t i t e e t m o y e n n e 
i m p o r t a n c e . 
A p a r t i r d u t e r j u i n p r o -
c h a i n , l e s f a b r i q u e s d ' é b a u -
c l e s s y n d i q u é e s c e s s e r o n t d e 
l i v r e r a u x é t a b l i s s e u r s q u i 
n ' a u r o n t p a s s i g n é l ' a d h é s i o n 
à c e t t e d a t e . T o u t é t a b l i s s e n t · 
a d h é r e n t , c o n v a i n c u d ' a v o i r 
v e n d u d e s é b a u c h e s e t f in i s -
s a g e s à u n c o l l è g u e d i s s i d e n t , 
p e r d r a l e s a v a n t a g e s r é s e r v é s 
a u x a d h é r e n t s . 
Le bureau permanent des assemblées 
plénières est composé comme suit : 
Présidents : MM. Heutschi, président 
du syndicat des ébauches et J. Calame-
Collin, président de la société des fabri-
cants d'horlogerie de la Chaux-de-Fonds. 
Secrétaires : MM. James Perrenoud et 
Fritz Iluguenin. 
Assesseurs : MM. II. Thalmann, Albert 
Voisin, H. Parrenin et Julliard. 
Compos i t i on de l ' a s semblée 
Les 27 fabriques d'ébauches sydiquées, 
Les délégués des fabricants d'horlogerie : 
MM. H. Robert et fils, Maurice Lewié, 
L.-U. Brandt, AiméRueff, Jules Godai, Louis 
Blum, de la Chaux de-Fonds. 
MM. F. Bergeon et Paul Baillod, du Lo-
cle. 
M. H. Boitel, de Cormondrèche. 
M. Ferd. Quartier, de Fleurier. 
MM. II. Thalmann, Girardin-Bourgeois, R. 
Blum, de Bienne. 
MM. !,Louis Richard, C.| Houriet-Gindrat, 
de Tramelan. 
M. N. Willig de Soléure. 
M. E. Fallet, de Saint-Imier. 
M. A, Albert Voisin, de Corgémont. 
MM. Jules Mattez, Ksenel, de Porrentruy. 
M. J. Donzé, de Vendlincourt. 
MM. Wetzel et Boichard, de Morteau. 
M. Léon Levy, de Mjrttbéliard. 
Les voix appartenantes délégations absen-
tes des Franches-Montagnes et de Besançon, 
sont attribuées, la première au syndicat des 
fabricants, les deux autres à la délégation de 
Morteau. 
Ce n'est pas sans une certaine appré-
hension que l'on voyait arriver celte date 
du 26 février, qui devait marquer dans 
nos annales horlogères, et celte assem-
blée plénière clans laquelle devait se dé-
cider la continuation ou la dissolution du 
plu? important de nos syndicats. 
On se demandait si ce nouveau rouage 
introduit dans noire machine horlogère, 
fonctionnerait d'emblée à la satisfaction de 
tous, et si fabricants d'ébauches et éta-
blissetirs mis en présence, et appelés à 
décider de leurs intérêts réciproques par 
le.moyen de votes à nombre égal de 
voix, ne se sépareraient pas en deux grou-
pes hostiles. 
Ces fâcheuses prévisions, que nous ne 
partagions pas d'ailleurs, mais que nous 
avions entendu exprimer par quelques 
pessimistes ne se sont pas réalisées. Après 
quelques escarmouches qui avaient plu-
tôt pour but de connaître les intentions 
exactes de l'adversaire que de servir de 
prélude à une lutte à fond, l'accord a fini 
par se faire sur tous les points et, chose 
importante à noter, les décisions sur les 
questions les plus importantes ont été pri-
ses à l'unanimité des voix. 
Ce résultat est dû aux concessions fai-
tes de part et d'autre; il est dû surtout 
au sentiment très net qu'avaient les délé-r 
gués de la responsabilité énorme qui leur 
incombait,dans celte question de la con-
solidation ou de la dissolution du syndi-
cal des fabriques d'ébauches. 
Le résultat de la journée de hier est 
considérable. La démonstration est faite 
que des intérêts considérés par quelques-
uns comme opposés, inconciliables, peu-
vent au contraire être solidarisés pour le 
plus grand bien de tous. 
C'est un puissant encouragement don-
né à ceux qui voient, dans les organisa-
tions professionnelles, le moyen de main-
tenir notre industrie horlogère à une 
hauteur qui lui assure la suprématie sur 
le marché universel. C'est un avertisse-
ment donné aux adversaires des syndi-
cats, et à ceux plus nombreux qui, les 
considérant comme un mal que la né-
cessité les oblige à subir, s'emploient à 
semer des obstacles sur leur route. 
Dans l'assemblée de jeudi, chacun a 
fait son devoir. Des deux côtés, on a exa-
miné dans un esprit de justice et d'équité, 
les demandes du groupe opposé. On peut 
dire que les résolutions votées donnent 
pleine satisfaction aux revendications lé-
gitimes des fabriques d'ébauches et des 
élablisseurs. La difficulté était de rallier 
tous les délégués des établisseurs à des 
demandes uniformes; réprésentant des 
localités, des régions différentes, ils ar-
rivaient à l'assemblée avec les idées de 
leurs mandants ; de là, un certain défaut 
d'unité qui rendait l'accord du groupe 
difficile à obtenir.- On y est pourtant ar-
rivé, grâce à des concessions mutuelles ; 
à ce propos, on doit une mention toute 
spéciale aux six délégués de la Chaux-de-
Fonds qui, porteurs d'instructions rigou-
ses et précises, ont pris sur eux de se 
rallier à leurs collègues, certains d'ail-
leurs qu'en vertu du même esprit de con-
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ciliation dont ils ont fait preuve, leur 
attitude sera ratifiée par les adhérents de 
leur localité. 
Nous donnerons dans notre prochain 
numéro, quelques extraits du protocole 
officiel de l'assemblée plénière; nous di-
rons encore qu'elle a été présidée avec 
beaucoup d'intelligence et d'autotjLé par 
M. Heutschi, le nouveau président du 
syndicat des ébauches, qui mène les cho-
ses, très rondement et que sa longue pra-
tique des affaires et des assemblées déli-
bérantes a désigné au choix de ses collè-
gues, comme successeur de l'honorable 
M. J. Koller, qui a présidé le syndicat de-
puis sa fondation avec un dévouement 
qui ne s'est jamais démenti, et qui a voulu 
prendre une retraite bien méritée. 
Le mouvement des marchandises 
suisses en 1890 
Le commerce total de la Suisse a atteint en 
1890 la valeur de 1 milliard 727 millions de 
francs, soit 59 millions de plus qu'en 1889. 
L'importation s'est élevée à 1 milliard 2 mil-
lions de francs (1889 : 956 millions), l'expor-
tation à 725 millions (1889 : 710 millions). 
L'augmentation de l'importation (46 mil-
lions de trancs) est presque uniquement à la 
charge des substances alimentaires. Nous 
avons importé de plus pour 12 millions de bé-
taildeboucherie,l,7millionsde viande fraîche 
et fumée, etc., 8millions de froment,5,000,000 
de café (à peu près), 4 millions de tabac brut, 
2,7 millions de vin. 1.9 million de houblon, 
orge et malt, 1,3 millions |d'alcool, 1 million 
de sucre. D'ailleurs c'est surtout la hausse 
des houilles (plus 7,7) et des métaux (fer 
brut : plus 3,8 ; ouvrages en fer : plus 3,2), 
ensuite les machines (plus 4,8) et les livres 
(plus 1,7) qui ont contribué à l'augmenta-
tion. 
Quant à l'exportation nous constations des 
augmentations pour la broderie (plus 9,5), 
l'horlogerie (plus 6), les machines (plus 2), 
le lait condensé (plus 3), et les fruits frais 
(plus 2,86). 
Une diminution remarquable s'est produite 
tant à l'importation (—23) qu'à l'exportation 
(—10) sur la soie écrue. L'exportation de 
tissus et rubans en mi-soie a également bais-
sé de 7 millions et celle des filés en coton 
écrus de 2,3 millions de francs. 
La comparaison du billan annuel depuis 
1885, y compris les métaux précieux et les 
monnaies, donne le tableau suivant, en mil-
lions de francs : 
Importation 
1 8 8 5 1 8 8 6 1 8 8 9 1 8 8 8 1 8 8 9 18Θ0 
756 779 837 827 956 1002 
Exportation 
666 667 671 673 711 725 
Commerce total 
1422 1466 1508 1500 1667 1727 ' 
Excédent d'importation 
90 132 166 154 245 277 
Feuille offi. Suisse du commerce. 
Questions douanières 
La commission des douanes françaises ne 
semble pas disposée à donner satisfaction au 
gouvernement en modifiant les chiffres de 
ses tarifs, elle les a au contraire à peu près 
tous maintenus. Il lui serait d'ailleurs diffi-
cile de les modifier, maintenant que ses dé-
cisions sont prises et ses rapports en grande 
partie déposés. 
La droite la pousse de son mieux à la ré-
sistance, en lui promettant — comme elle l'a 
décidé mardi soir — de voter unanimement 
tous ses chiffres, sans exception. 
Le gouvernement aurait voulu être autorisé 
à accorder, sur certains articles, exception-
nellement et en échange de concessions cor-
respondantes, des abaissements de droits 
même en dessous du tarif minimum. La 
commission vient de lui refuser cette faculté; 
mais le gouvernement pourra, pour cha-
que cas spécial, demander cette autorisa-
tion à la Chambre, qui ne manquera pas de 
l'accorder chaque fois qu'elle y trouvera un 
avantage national. 
- Cette procédure permettra de revenir in-
directement aux traités de commerce et de 
corriger ce qu'il y aura d'excessif et de trop 
absolu dans les dispositions du tarif général. 
Il est certain que, sur un très grand nom-
bre de points, la commission ne sera pas 
d'accord avec Ie gouvernement ; mais le mot 
de « conflit », employé par quelques jour-
naux, est un peu gros pour la circonstance. 
Il est encore bien plus et vraiment ridicule 
— de dénoncer, comme la Lanterne etautres 
feuilles du même ordre, l'éternel complot de 
M. Méline et de la droite pour renverser le 
ministère au profit d'un cabinet de coalition 
réactionnaire. 
— » « « — 
NOlJVKLLES DIVERSES 
Suisse» i« l ' é t rangot · . — La colonie 
suisse à Berlin n'a pas manqué, cette année-
ci comme les précédentes, de se réunir à 
l'occasion de Ia fête annuelle de la société 
suisse de bienfaisance, le samedi 14 février, 
et celte soirée s'est brillamment passée. Plus 
de cent Confédérés des deux sexes se sont 
rencontrés dans la salle du Vereinshaus, élé-
gamment décorée pour la circonstance des 
écussons et drapeaux de la Confédération et 
des vingt deux cantons. Pendant le banquet 
M. Schwendener, professeur à l'Université 
a ouvert la série des toasts en saluant toutes 
les personnes présentes au nom du comité 
de la société ; après avoir constaté que c'est 
l'amour pour la mère-patrie qui anime l'es-
prit mutuel de bienfaisance du citoyen suisse 
éloigné de son pays natal, l'orateur a porté 
le toast à la patrie et à ses autorités. M. le 
professeur Tobler, actuellement recteur à 
l'Université de Berlin, a porté ensuite le 
toast à l'empire allemand, à l'empereur, au 
peuple allemand et à la capitale hospitalière 
de l'empire; M. de Tavel, secrétaire de la 
légation, a porté la santé des dames, et M. le 
docteur Fritz Sarasin, celle du ministre suisse 
à Berlin, M. le colonel Roth, qui était mal-
heureusement empêche par une indisposi-
tion d'assister à cette réunion. 
Une collecte faite par plusieurs dames en 
faveur de compatriotes indigents a produit la 
belle somme de 416 marcs. Après la lecture 
d'un télégramme de sympathie envoyé par la 
société suisse de Florence, les tables ont été 
enlevées et les danses ont commencé pour 
se terminer assez tard le matin. 
A côté de la société suisse de bienfaisance, 
il existe encore à Berlin une société suisse 
dont les membres se réunissent une fois par 
semaine et dont le but, outre l'exercice de la 
bienfaisance, est d'offrir à ses membres un 
foyer à l'étranger; elle a déjà eu sa réunion 
annuelle au mois de novembre dernier, sous 
la forme d'une fête du Grutli, et elle célé-
brera cet été le trentième anniversaire de sa 
fondation ; son président est en ce moment 
M. Oscar Beck, de Berne. En outre, il faut 
mentionner un Club suisse, créé l'an dernier, 
et l'Union libre des étudiants suisses à Ber-
lin, qui sont au nombre de plus de soixante-
J dix dans le présent semestre. Mais le lien 
commun de toutes ces réunions est la « So-
ciété de bienfaisance, J 
— Samedi dernier, la société helvétique 
de bienfaisance de Naples a eu son assem-
blée générale. Ses comptes, grâce à des dons 
inattendus, bouclent avec un déficit minime. 
Après la séance officielle, a eu lieu le ban-
quet traditionnel embelli pour la première 
fois par Ia présence des dames. Soirée char-
mante, pleine d'entrain et de gaieté de bon 
aloi. M. Tell Meuricoffre a porté le toast à la 
patrie, puis l'orchestre a attaque le Rufst du, 
mein Vaterland, que l'assemblée a chanté 
debout. M. le pasteur Tissot de Genève, a 
souhaité la bienvenue au nouveau consul, M. 
Meuricoffre. C^lui-ci a répondu en termes 
aimables et émus ; puis il a bu à l'Italie. M. 
Halder, de Saint-Gall, a salué les dames et 
les a remerciées de leur présence en termes 
fort gracieux. Après que Mme J. Meuricoffre 
eut entendu d'aimables souhaits et que l'on 
a remercié le vice consul, M. Bodmer (Zu-
rich), et son secrétaire, M. WoIfT (Valais), 
pour leur activité depuis la mort de M. F. 
Hermann, la joyeuse assemblée a entonné de 
nombreux chants nationaux, puis les tables 
enlevées, l'orchestre a préludé, et un char-
mant bal de famille a terminé la soirée. On 
s'est dit : <t Au revoir et à bientôt! » 
Bi l le t s de b a n q u e . — Voici, d'après le 
rapport de l'inspectorat fédéral des billets 
sur la circulation dans les années 1881 à 1890 
le rang assigné aux banques suisses : 
1. Banque cantonale zurichoise 69,0 %· — 
2. Banque de Zurich 63,7. — 3. Banque hy-
pothécaire thurgovienne 62, l. — 4. Banque 
cantonale d'épargne de Lucerne 58,6. — 5. 
Crédit gruyérien 57,6. — 6. Banque canto-
nale thurgovienne 55,9. — 7. Banque canto-
nale bernoise 55,3. — 8. Banque cantonale 
glaronaise 54,4. — 9. Banque cantonale de 
Bàle-Gampagne 53,6. — 10. Banque argo-
vienne 53,2. — 11. Banque cmtonale f'ri-
bourgeoise 52,4. — 12. Banque de Lucerne 
52,4. - 13. Banque de Bàle 5 2 , 2 . - 1 4 . Ban-
que cantonale saint-galloise 52,0. —15. Ban-
que cantonale soleuroise 51,7. — 16. Binque 
cantonale de Schafîhouse 51 ,0 . -17 . Banque 
commerciale neuchâteloise 48,1. — 18. Ban-
que cantonale de Schwyiz 50,0. —19. Banca 
délia Svizzera ilaliana 4'J,9. — 20. Banque 
cantonale des Grisons 49,8. — 21. Banque de 
Saint-Gall 49,3. — 22. Banque populaire de 
Ia Gruyère 48,6. — 23. Banque cantonale 
vaudoise 48,5. — 24. Banque cantonale neu-
châteloise 48,1. — 25. Banque du commerce 
47,7. — 26. Banque cantonale d'Obwalden 
47,4. — 27. Bmqu.i de SchafThouse 47,4. — 
28. Banca cantonale ticinese 46,8. —29. Ban-
que du Togbourg 46,5. — 30. Banque canto-
nale d'Appenzell Rh.-Ext. 45,8. —31. Caisse 
d'épargne du canton d'Uri 45,8. — 32. Ban-
que cantonale d'épargne de Nid\vald45,0. — 
33. Crédit agricole et industriel de la Broyé 
44,7. — 34. Caisse d'amortissement de la 
dette publique 43,9. — 35. Banque de Ge-
nève 42,6. 
P é a g e s . — Les recettes brutes des péa-
ges en 1890, se sont élevées à 31,258,296 fr. 
13 cent., soit 3,622,245 fr. 64 de plus qu'en 
1889, et 5,258,296 fr. 13 de plus que les pré-
visions budgétaires. 
Les dépenses de 1890 ont été de 2,636,472 
fr. 75, soit 384-338 fr. 36 de plus qu'en 1889, 
et 163,527 fr. 25 de moins que les prévisions 
budgétaires. La plus-value sur les prévisions 
budgétaires d-31890 est ainsi de 5,421,823 fr. 
38 cent. 
Iii;ine ant ieoeia l ie te . — L'Express, de 
Mulhouse, dit que la société fondée dans 
cette ville, par l'initiative du cleigé catholi-
que, pour combattre le socialisme, a pris en 
peu de temps des développements considé-
rables. Elle a déjà rallié un millier de mem-
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bres, et, des nouvelles adhésions continuant 
à arriver jn nombre, on est à la veille de di-
viser l'association en deux sections, l'une 
pour les ouvriers de la ville, l'autre pour les 
ouvriers des cités. Ces deux groupes seront 
appelés à jouer un rôle important lors des 
prochaines élections municipales. 
KOlJVKKjIiFS A O R A F E S 
pour jonclionner les courroies de trans-
missions 
La rupture fréquente des jonctions de 
courroies de transmissions est une cause 
d'ennuis sur laquelle il est inutile d'insister, 
et l'on sait que malgré tous les soins que 
l'on peut apporter à cette opération, si les 
poulies ont un petit diamètre, la rotation ra-
pide et l'eflort considérable, la rupture d'une 
jonction est inévitable en fort peu de temps. 
L'emploi des agrafes métalliques brevetées, 
système Lagrette, évite complètement cet 
inconvénient. 
Ces agrafes, dont la pose se fait très rapi-
dement, forment la jonction reconnus la plus 
solide par les fabricants de courroies. Elles 
évitent le croisement des bouts et par consé-
quent le tiraillement de la jonction lors de 
son passage sur la poulie. 
Elles s'emploient avec les mêmes avanla-
pour les courroies de toute espèce : cuir, co-
ton, crin, poil de chameau, caoutchouc, etc., 
quelles que soit d'ailleurs leur largeur et 
leur épaisseur. C'est assurément la jonction 
la plus simple et la plus solide et aussi la 
plus économique puisque les mêmes agrafes 
peuvent resservir indéfiniment. 
Comme toutes les choses réellement utiles, 
le système Lagrette a pris une grande exten-
sion en France et à l'étranger, et nous enga-
geons nos lecteurs à en faire l'essai en s'a-
dressant à l'inventeur M. A. Lagrelle, à ViI-
leron, par Louvre (Seine-et-Oise ou à ses 
nombreux dépositaires. 
V A R I É T É 
l ies voyages) p o u r le p a r a d i s 
Un petit journal de la république Argen-
tine publie le curieux horaire suivant, con-
tresigné par l'évêque de Buenos-Ayres : 
Départs à toute heure, arrivée quand Dieu 
le veut. — 1° classe, innocence et martyre. 
— 2e classe, expiation et confiance en Dieu 
— 3° classe, repentir et résignation. — Il 
n'est pas délivré de billets de retour. — Il 
n'est pas organisés de trains de plaisir. Les 
enfants sur les genoux de leur mère l'Eglise 
ne paient pas. On n'accepte pas d'autres ba-
gages que les bonnes oeuvres. 
L i s t e des m a r c h a n d e h o r l o g e r s ac-
tuellement à la Chaux-de-Fonds à l'hôtel de 
la Fleur-de-Lis : Liste dressée jeudi 26 
février 1891, à 5 heures du soir : MM-
Slorn, de Pesth. — Stalber, de Varsovie. 
Ijes a n n o n c e s c o n c e r n a n t les offres 
e t d e m a n d e s d ' o u v r i e r s o u d ' em-
ployés p o u r l ' h o r l o g e r i e , a i n s i q u e 
les c o n v o c a t i o n s d ' a s s e m b l é e s d 'as -
soc i a t i ons p a t r o n a l e s et o u v r i è r e s 
j o u i r o n t d ' u n p r i x d e f a v e u r e t s e r o n t 
i n s é r é e s à r a i s o n d e IO c e n t i m e s la 
l i gne o u s o n espace . 
P r i è r e d ' a d r e s s e r l e s c o m m u n i -
ca t i ons à Ia R é d a c t i o n d e l a FKOK-
KATKOJV H O R I i O e E R E SUISSE, à 
Bien ne . 
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Le rédacteur responsable : Fritz HUGUENIN 
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• FABRIQUE D l B l M E S ET FINISSAGES i 
LIl 
BIENNE (Suisse) 
t 
Î 
t 
• 
φ P i è c e s à. c l e f d e X 4 - & 2 O H g - . φ 
φ Calibre Vacheron et 3/4 plat. φ 
φ φ 
t FINISSAGES GENRES ANGLAIS, GENRES AMÉRICAINS φ Qualité soignée avec pignons de Savoie φ 
φ 
I t I v T I O V I O l ICS A U P £ M » A J V T J φ 
J Système couvre-rochet, à vue et à bascule φ 
:
Pièces en laiton et nickel de IO à 20 lignes • 
• 
J NOUVEAU SYSTÈME DE MISE A L'HEURE t 
φ pu la tige en poussant on tirant. - | - Fat. N° 1285/86 A 
• 
î FLURY F R È R E S • 
918 • 
-S2T 
l 
FiBRI(IIlE DE PLUMES MÉTALLIQUES 
BIENNE (Suisse) 
O r 4 ^ % ^ 4 W ^ ^ ^ ^ Ï 2 ^ 4 w ^ ^ 4 ^ Î H ^ 4 ^ ^ ^ 0 
FABRIQUE DE BOITES 
3 ARGENT, GALONNÉ, MÉTAL ET ACIER 
âffll, 
MADRETSCH - BIENNE 
e s 
Travail à la machine, 
[3 p a r l e s p r o c é d é s l e s p l u s p e r f e c t i o n n 
PREMIÈRES MÉDAILLES AUX EXPOSITIONS: 
J de Bienne en 1880, de Zurich en 1883, 
u 1305 de la Cnaux-de-Fonds en 1881. 
L!i 
Ε2ΣΣ22ΣΣΕΒΣΣ2ΣΰΣΣΣΠΣΠΣΠΣΣ2Ιί 
f g g ^ ^ ^ ^ ^ E S B B S S S ^ E S i ^ g S S S ^ S ^ S S ^ ^ ^ ^ ^ B ^ ^ g : 
FABRIQUE D'HORLOGERIE 
EN OR, ARGENT, ACIER, MÉTAL 
E N T O U S G E N R E S E T P O U R T O U S P A Y S i 
Londres Barcelone 
Plaia Real 2, 
Chaux-de-Fonds 
Une du Mont Blanc »6. IUe da Pare 65. Holborn Yiadnct 33. 
Spécialité de montres 
avec r é g l a g e de préc is ion fait m é c a n i q u e m e n t 
MARQUE DÉPOSÉE POUR CE GENRE 
Toutes montres revêtues /3%ÊÈ\ de cette marque sont oc- : 
compagnées d'un certi- ( s ' ^ ^ s j ficat officiel d'un ob- : 
servatoire suisse ou ^ ^ ^ w étranger . Elle sont li-
vrées en argent, en acier V4S>^ et en or. 1267
 : 
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TÉLÉPHONE GRAND MAGASIN D'HORLOGERIE TÉLÉPHONE 
151 
£1 
51 
E 
5 
a 
51 
Bl 
5 
Έ. 
5 
a 
5 
E 
51 
El 
El 
5 
H 
5 
H 
5 
Ξ 
5 
a 
5 
a 
5 
a 
5 
5 
a 
5 
a 
5 
a 
51 
Marque déposée 
Vletn POlIlLOf, Fonntray (Suisse) 
est toujours abondamment pourvu de marchandises fraîches, qualité supérieure, livrées à la garan-
tie, pour toutes les parties d'horlogerie. 
Se r e c o m m a n d e s p é c i a l e m e n t à 1ΤΙ?ΜΜΪ<Ί>ΓΜ le.* f a b r i c a n t s d ' h o r l o g e r i e , p l a n t e u r s 
d ' é c h a p p e m e n t s , m o n t e u r s d e boî tes , c u v e l i e r s , d o r e u r s , n i c k e l e u r s , fabr ican t s d e ca-
d r a n s , f a i s e u r s d e s e c r e t s , r e p a s s e u r s , p i v o t e u r s , ne l i eveu r s , r é y l e u r s , e i n b o i t e u r s , 
po l i s seuses e t f in i s seuses de bo i tes e t d e v i s , g r a v e u r s , g u i l l o e h e u r s , e tc . , e t c . 1257 
G R A N D E F A B R I C A T I O N : 
Assortiments cj'lindres et roues, balanciers dardène et nickel. —Pierres finies pour échappements. — Pierres 
moyennes et chants en tous genres. — Ressorts de barillets, écuelles, tenons, chevillots ronds et carrés. — Contre pivots 
sertis et non sertis. — Poussettes. — Vis en tous genres. — Goupilles, nickel et laiton. — Virolles. — Gouttes. — Pit-
tons. — Chapeaux de grandes moyennes. — Virolles tournées et fendues. — Pittons percés. — Goupilles de régleuses tou-
tes préparés. — Clefs de raquettes fendues et non fendues. — Aigui l les h e u r e s e t m i n u t e s e t à s e c o n d e , d a n s 
t o u s les g e n r e s , f o rmes , g r a n d e u r s , q u a l i t é s e t p r i x . 
TOUJOURS GRANDE PROVISION EN : 
Assortiments nickel cylindriques et Louis XV pour boîtes métal, anneaux et pendants. — Canons olives. —Olivettes fes-
tonnées. — Spécialité de métaux extra blanc F F, demi-blanc et demi-rouge en bandes, fil, rondelles, carrures et lunettes de 
toutes formes. — Charnière en bandes étirées et en tubes sans soudure. — Soudure de Paris. — Soudure en bandes spéciale 
pour cuvetiers et monteurs de boîtes métal. — Rondelles frappées pour boîtes un grand choix de dessins. 
OUTILS ET FOURNITURES SPÉCIALES POUR RÉGLEUSES 
Spiraux des meilleures fabriques 
Machines à régler. — Machines à arrondir en tous genres. — Burins fixes. — Machines à percer. — Machines aux 
chapeaux et aux cuvettes. — Tours à polir les vis à la main et à la roue avec meules. — Tours à pivoter, à tourner, à é ar-
risser, à tarauder.— Tours d'emboîteurs et de polisseuses de boîtes. — Etaux de tous genres. — Pinces. — Limes.— 
Brucelles etc. etc. 
TOURS, ROUES ET OUTILS POUR PIERRISTES 
P e r ç a g e s g r e n a t , r u b i s et zaph i r . — D i a m a n t g r i s e t blanc, i m p o r t a t i o n d i rec te . 
ORFÈVRERIE— BIJOUTERIE — COUTELLERIE FINE — RÉGULATEURS — PENDULES — RÉVEILS 
*-**# LAMPES EN TOUS GENRES &~^-> 
Ayant des ateliers importants dans toutes les branches, travaillant uniquemeut pour moi depuis de longues années, je 
puis offrir à ma clientèle une marchandise régulière toujours la même et. à prix exceptionnellement avantageux et à la hauteur 
de tous les progrès réalisés jusqu'à ce jour, comme bienfacture nouveauté et comme prix. 
E x p é d i t i o n p r o m p t e e t s o i g n é e p o u r t o u s p a y s . 
^ ^ ^ = Envo i f r anco a u d e s s u s d e SS f r ancs p o u r colis n e d é p a s s a n t p a s JK." β,500 -
ine pour le traitement des matières or, argent el plaik 
ESSAYEUR-JURE 
ACHAT 
D I P L O M E F E D E R A I. 
VENTE 
RoedeNidau — B I E N N E — Rue Neuve 
Pulvérisation de cendres et fontes à prix réduits 
Creusets de tous pays — Charbons — Coke de St-Etienne 
« • · • E T B f T i H 930 
Seulrs médailles d'argent. Exposition universelle, Pa is 1878 — 
Paris 1889. — Médaille Chaux-de-Fonds 1881. — Diplôme Zurichl883. 
FABRIQUE D'AIGUILLES DE M O N T R E S EHOlS CE1MS ET QUALITÉS 
RiftaTihuTu w AGlTOlT F I l E I l E S R,?^™» 
M a i s o n f o n d é e e n X 8 1 2 1116 
DÉPÔT AU LOCLE 
Spici3litô d'aiguilles Louis XV, ciselées or, acier, en composition dorée. 
Petites et grandes secondes, Chronographes, quantièmes, compteurs, etc. 
FABRIQUEDEBOITESDEMONTRES 
Métal et acier finies 
Système interchangeable 
par procédé mécanique 1235 
CSATELAIMf & CUSQH 
â la Rasse de Fournet Blanche. Roche (Doubs) 
HOTEL DE BIENNE 
(BIELERHOF) 
v i s - à - v i s d e lai g a r e 
. tubliaaement recommandable à MM. les voyageurs de commerce 
touristes ainsi qu'aux Sociétés. 
Bonne cuisine — Vin» naturels — Chambres à différents prix — Grandes 
salles — Bains et douches à l'hôtel — Table d'hôte à midi 10 minutes 
— Plats du joir — Restauration à la carte à toute heure — Exposition 
permanente d ι montres. Tons les mardis, marché d'horlogerie. » 931 
Se recommande C. RIESEN-RITTER, propriétaire. 
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B' 
Dans un des principaux cen-
tres de la fabrication d'horlo-
gerie on offre à remettre une 
fabrication d'aiguilles fondée 
depuisnombre d'années et jouis-
sant d'une bonne clientèle. Con-
ditions avantageuses. S'adresser 
au bureau de la Fédération hor-
logère sous chiffre Ι β β ι . Il ne 
sera pas répondu à des inter-
médiaires. Ί322 
A v e n d r e 
une belle propriété très bien située, 
tout près de la ville de Soleure, avec 
arrière corps étenduset propres pour 
chaque industrie, particulièrement 
pour établir des ateliers, est à vendre. 
Conditions favorables. 1329 
S'adresser sous chiffre O. 8480 F. 
à Orell Fussli, Annonces, 
Zurich. O. F. 8480 
On demande 
1 planteur de finissages et 1 
repasseur, connaissant bien les 
engrenages. S'adresser au bureau 
dujonrual. 1330 
^Pour horlogers ) 
Aremettre un magasin d'horlogerie 
dans la Suisse allemande. Excellente 
clientèle, avenir assuré pour un 
homme de métier, habile, disposant 
d'un capital de fr. 40,000 au moins. 
Offres sous chiffres H. S. 329 à 
Rodolphe Mosse à Bâle. 
(M a. 2u93 Z) 1302 
FABRIQUE D'HORLOGERIE 
FRÈRES'BERGEON 
1 . . O G I L . E ! (Suisse 
Maison à Livourne. (Italie) 
Chronomètres de poche, bulletins 
d'observatoire. — Montres de préci-
sion, bulletins de réglage. — Montres 
civiles en tous genres (spécialités 
italiennes). — Spécialité de grandes 
secondes indépendantes, trois fonc-
tions, échappement cylindre, mou-
vement ayant un seul corps de rouage 
et un seul barillet. 
Brevetée en Suisse, en France et en 
• Belgique. ® 
Bécompensesobtenues: Diplôme 
d'honneur, Zurich 1883, Mé-
daille, Anvers 1885, Médaille 
d'or. Paris 1889. 1OP* 
FEDERATION HORLOIiEIiE SUISSE 
Téléphone 
BREVETS D'INVENTION 
A . J ^ . Ç O N W 
ING£SS%SLÊT 1321 
Fabrique de verres de montres 
en toue genre» I"31 
intiMiTÏÎiwTlïSTOÏ^^ 
J. BASTARD & REDARD 
2 1 . QUM DES BERGUES, fl 
I? HOBLOGERIE $ 
FO. I 
|» M I I V M . (Suisse) 
L54a, Quartier-Neuf, 54a Spécialité GENRES ALLEMANDS ' · S M i 
\ \ 
On offre à vendre tout l ' ou t i l l age d e l ' a t e l i e r de l eu OT. 
Cha r l e s L e p p e r t , monteur de boîtes d'or au Locle. — Si l'ache-
teur le désire, il peut continuer la même fabrication dans les locaux 
précédemment occupés par l'atelier Leppert et louer également le 
logement qui y correspond. 1312 
Adresser les offres à l'Etude P r H e n r i K o u l e t avocat au Locle. 
Fabrique de m o n t r e s — Usine à vapeur 
903 
ILLI. 
N I E D E R B I P P (Suisse) 
/ chat 
Spécialité de remontoirs 18 lignes en tous" genres 
ooooooooooooooooooooooo 
g ÉTABLISSEMENT MÉTALLURGIQUE ~ 
O 
O 
Q 
O 
O 
O 
O 
O 
ο 
VOLLENWEIDER & C 
. Successeurs de E. Durussel 
β Monbi jou — ItJEHIVlC — 6 JVIonbijou 
I E 
FRAPPE DE FONDS DE MONTRES 
argent et métal 
G r a n d cho ix de dessina 
1175 Demandez album. 
GRAVURE INDUSTRIELLE ET COMMERCIALE ' 
Spéciali té d e poinçons 
e n t o u s g e n r e s 
3VEaX-CjTIeS de f a b r i q u e 
Enregistrement au bureau fédéral. 
C L I C H E S T Y P O G R A P H I Q U E S 
FABRIQUE D'HORLOGERIE 
ERNEST JUVET, St-Imier (Suisse) 
Exportation pour tous pays de montres simples et compliquées. Spécia-
lité de l'article a c i e r , oxidage soigné en tous genres et toutes grandeur», 
lépines et savonnettes à guichet. HtB 
Dépôt de finissages 
de la fabrique Dubail, Monnin, Frossard & Gie, P o r r a t r m y . 
•0+ΟΦΟΦΟΦΟΦΟ+0+ΟΦΟΦΟΦΟ* 
Fabrication d'horlogerie en tous genres 
OL GHOPABD, SonvUïiw (Soin·) 
EXPORTATION POUR TOUS PAYS 
SV* «1«" m o n t r é e b o n c o u r a n t r e m o n t o i r s e t à elef * 9 B 
SPÉCIALITÉ DE GENRES ANGLAIS 
grandes et petites pièces savonnettes et lépines. 1325 
BUREAU TECHNIQUE D'HORLOGERIE* 
GhulM BOUBIlT1 Cpnnt (Suisse) 
ETUDE DE CALIBRES 
montres simples et compliquées, moyen mathématique exact 
d'amplification ou réduction. 
Installation complète de fabriques d'ébauches et de montres. 
Méthode de fabrication spéciale pour parfaite interchangeabilité. 
Confection des pointeurs, modèles, filières, jauges, 
ètampage, anglage des ponts, etc. 1218 
MACHINES-OUTILS SIMPLES ET AUTOMATIQUES 
Devis. Renseignements. Conseils. · 
de cendres e t l i ngo t s s u r essai 
Fonte de déchets de toute nature 
VENTE D'OR FIN POUR DOREURS 
UUfAAlIf 
j ^ . % 2 ©»*. 
Dcpôt de coke de St-Etienne — Charbons de bois 
Creusets de toutes espèces 9 
• - c - I D É T A I I_4 929 A. 
OQQOOOGGaGO • • • • . • • • 
FARIQUE DE BOITES 
argent et galonné 
Variétés pour tous pays. — Boîtes Dueber, Box cases, etc. 
USINE HYDRAULIQUE 
liiii 
BlENNE 
Plusieurs récompenses aux expositions „ 
1234 11 
" "· Ii::=:::'::-:: iL" .: 3«ΗΗΒΕΒΕ 
Médaille d'argent Paris 1889 
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I 
0 i 
:>«: :M: :M: M: :ic :K: :M: :M: :M: 
USINE GENEVOISE DE DÉGROSSISSAGE D'OR 
G E N È V E PRIX DE LA RIVE 1881 MEDAILLE D'OR 
A . G E I M G J E e t D E P O T S : 
DIPLOME EXPOSITION 
ZURICH 1883 
C h a u x - d e - F o n d s - L y o n - M a r s s i l l e 
Or, argent, platine, nickel, laminés et filés. P I i A ^ U E sur argent, cuiïre, chrysocale, nickel et acier 
AFFINAGE ET DÉPART - ESSAI ET ACHAT DE LINGOTS ET DE MONNAIES D'OR ET D'ARGENT- ACHAT DE D E CHETS DE PLATINE 
H é t a i i x an t f -u i agné t iquee b reve t ée — Λ l'usage da fabriques d'horlogerie— MÉDAILLE D'ARGENT, EXPOSITION UNIVERS. PARIS 1889 
Balanciers compensés, genres soignés et courants. — Spiraux de première qualité. — Métal pour échappements 1271 
Ces produits ont subi les épreuves les plut minutieuses et ont donné des résultats supérieurs à tout ce qui a été fait jusqu'à c jour 
Π 
De notables perfectionnements viennent encore d'être apportés dans la fabrication des Balanciers 
Ξ Seuls dépositaires pour la Suisse des ALLIAGES de NICKEL 
en planches, fils, dégrossissages et découpages de la BERNDORFER METALLWAAREN-FABRIK (SCHOLLER & Cie ). Vienne 
:M: :M: :M: :K: :IC :M M :M :M: :M: li 
MM. M ^ U J B R E Z f r è r e s à JBussecourt (Jura bernois) 
RECOMMANDENT LEURS J^.A.OΊΞ1I3STΉ3S .A. T O TTIR, 2sT IEIR, L I E S I B O Z T 1 E ] S 
OR, ARGENT, ACIER, NICKEL, SYSTÈME REVOLVER 
I M V E W T l O W I P M O Ï J K I S E K — 
Brevets dans les principaux pays 1291 
Plus de 80 machines fonctionnent dans les fabriques importantes à Beaucourt, Bienne, Noiraigue, Fleurier, St-Imier, Tramelan, Porrentruy, 
Waldenbourg, etc. etc. — Des machines sont toujours disponibles et peuvent être vues fonctionnant chez les constructeurs. 
Fabrique de „La Maisonnette" 
au L O G L E (Suisse) 
Marque^ fabrique Spécialité de montres à ancre 
double plateau 
I R I E I M I O U S r T O I I R z S 
fabriquées par procédés mécaniques perfection-
nés, en 17, 18,19 et 20 lignes 
V e r r e e t S a v o n e t t e -» 
or, argent, acier et métal 
Toutes les montres de La Maisonnette portent la mar-
déposée. que de fabrique frappée dans les fonds des k oiles 
Se méfier attentivement des imitations do nom de 
X - A . M A I S O X P J E ' X ' T a 117« 
•ΟΦΟΦΟ*ΟΦΟ*ΟΦΟΦΟ*ΟΦΟ#ΟΦ 
ATELIER DE K T M J C l I DE M i l POUR L'HORLOGERIE 
PAUL-A. CONVERT constructeur-mécanicien ι 
47, rue Jaquet Droz — C h a u x - d e - F o n d s — 47, rue Jaquet Droz 
Machines automatiques aux vis. 
„ arbres. 
„ „ tiges. 
„ „ pieds. 
„ ;, pignons. 
„ canons. 
„ pour tourner 
les platines. 
„ ou non à tail-
tailler. 
CONSTRUCTION SOIGNÉE ET GARANTIE 
ENVOI DU PRIX-COURANT SUR DEMANDE — 
Machines à fraiser à tous genres. 
Machines à planter les barillets et 
grandes moyennes. 
Machines à sertir. 
Machines à percer, à tarauder. 
Tour aux ébauches. 
Cisailles circulaires. 
Balanciers-et blocs pour étampes. 
Outillage complet pour fabrique 
d'ébauches. 12"24 
ΦΟΦΟΦΟ^ΟθΟΦΟ^ΟΦ0ΦΟ£Ο#0£ 
FABRIQUE DE BALANCIERS COMPENSES 
e t f a ç o n c o r x 3 . p e r 3 . s e s e n . t o u s g e n r e s 
A l A I S O N F O N D E E E N 1 8 S l 
GEORGES ROULET 
PONTS-MARTEL (Suisse) 
HM 
!SIl 
BREVET de Ant. MEYER 
â i i MElTEB, S«* 
STUTTGART 
Seule fabrique spéciale de l'Allemagne 
I n o n d é e n X S < 3 X 1326 
J. H. BENKER, BiENNE 
( d e r r i è r e l a g a r e . 11 U 
DEPOT D'ACIERS ANGLAIS 
en barres, tôles, bandes et en fil 
Spécial i té 
Aciers pour outils et pour horlogerie. 
1 IABOQUI SI SUTES I 
IARGENT&GALONNE 
^j EN TOUS GENRES 
1 F.GIKâKB-SCHILB ! 
1 GRANGES 
? Usine hydraulique et Usine à vapeur. j r 
ê>@ Pàô# 
L'imprimerie de la F é d é r a t i o n h o r l o g è r e eiiiene se 
recommande à MM. les Horlogers et aux Sociétés pour l'exécution 
prompte et soignée de tous les travaux dont ils ont besoin. O u v r a g e f i d è l e e t g a r a n t i 
ïfus m f^balancierssoignésetordinairesBont ^SoSHSi^T Ι ^ * ! * » » ® ^ ^ ^ 
Imprimerie de la Fédération horlogère suisse. 
